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Sur le pont depuis vendredi dernier 
après une semaine de vacances bien 
méritée au lendemain de leur succès 

bonifié sur Narbonne le 2 février dernier, 
les Angoumoisins reprennent la 
compétition vendredi à Dax à l’occasion de 
la 23e journée de Pro D2. 
Son staff technique n’a opéré que trois 
changements dans le groupe de 23 joueurs 
appelé à partir demain matin dans les 
Landes, avec les retours d’Andries Kruger, 
Romain Mareuil et Brice Labadie. 
Victime d’une sévère blessure à la cheville, 
le deuxième-ligne sud-africain n’a plus joué 
depuis la dixième journée et la défaite à 
Bayonne. Romain Mareuil, lui, était absent 
depuis le déplacement à Biarritz fin 
décembre, contraint de respecter un protocole commotion. 
Enfin, Brice Labadie n’était plus réapparu depuis la cinquième 
journée à Colomiers. Il réintègre le groupe alors que le SA XV doit 
composer avec de nombreuses absences au poste d’ailier. Salawa 
souffre d’une fracture intercostale qui devrait le priver de terrain 
encore deux semaines, Kimami Sitauti purge son dernier match de 
suspension, Quentin Pilet a terminé sa saison (entorse cheville) et 
Théo Velten est en sélection U20 «développement» jusqu’au 
17 février (voir ci-dessous). Du coup, trois joueurs sortent du 

groupe: Salawa et Velten, bien sûr, ainsi que le 
jeune talonneur des espoirs Capon. 
Rayon infirmerie, Guillaume Laforgue se 
remet doucement de son entorse du genou et 
n’est pas attendu avant quatre semaines selon 
Julien Laïrle. Richard Aho (cervicales) devra 
revoir le chirurgien début mars. 
Wognitsch craint de devoir raccrocher. Les 
nouvelles concernant Martin Wognistch sont 
plus qu’alarmantes. Croisé ce mercredi à 
Chanzy, le deuxième-ligne tchèque souffre 
toujours du genou et craint même de devoir 
mettre un terme à sa carrière à 29 ans, alors 
qu’il dispute sa quatrième saison au SA XV. Il 
n’a joué que 63 minutes cette saison à Mont-
de-Marsan lors de la septième journée. 
Velten marqueur en U20 contre la Géorgie. 

Titulaire en match de préparation du Tournoi face à la Géorgie 
lundi à Marcoussis, l’ailier du SA XV Théo Velten a inscrit le 
premier essai de la victoire française (24-19). Les deux équipes se 
retrouveront demain. 

E. F. 
Les 23 pour Dax. Ric, Labadie, Wilson, Perraux, Roger, Mau, 
Meret, Briscadieu, Ayestaran, Coletta, Witt, Laulhé, Lescure, 
Sutiashivli, N’Zi, Lebas, Kruger, Halavatau, Tala’apitaga, Mareuil, 
Le Guen, El Jaï, Guion.

Dax - SA XV (J-1)

Kruger, Mareuil et Labadie de retour

Andries Kruger est de retour après avoir raté les 
12 derniers matches. Photo Majid Bouzzit

Lucas Meret a toujours aimé 
marquer des points. Ce n’est 
pourtant pas entre les per-

ches que le buteur du SA XV ex-
pédie ses premiers ballons, mais 
dans le cercle puisqu’il effectue 
ses premiers pas sportifs au CA 
Bègles Basket. 
Plutôt agile dans l’exercice, le 
Bordelais est contraint d’arrêter 
trois ans plus tard, mais ne reste 
pas longtemps sans ballon en 
mains puisqu’il suit le chemin fa-
milial en tentant l’aventure 
rugby. 
«Même si mon père n’y a pas 
joué, tout le reste de la famille a 
pratiqué, oncles et cousins ré-
unis, raconte le jeune ouvreur. 
Alors que mes copains d’école 
étaient plus intéressés par le 
football et les bons résultats des 
Girondins de Bordeaux, j’ai com-
mencé à goûter à la balle ovale 
lors de mes vacances dans les Py-
rénées, dans le jardin familial, du 
côté de Nay. J’ai surtout profité 
de l’effet Coupe du Monde de 
rugby pour me lancer dans le 
grand bain». 
 
Fan des Crusaders 
 
En 2003, ses parents Philippe et 
Christine, natifs du Béarn, con-
naissent le milieu et ne vont pas 
contre la volonté du petit der-
nier. Lucas s’inscrit alors non 
loin du domicile familial à l’en-
tente BEC (Bordeaux Etudiant 
Club)/Villenave-d’Ornon. 
Profitant d’une croissance ra-
pide, il s’affirme rapidement 
comme l’un des joueurs les plus 
grands de sa génération. 
«J’ai eu beaucoup de chance de 
tomber sur des jeunes éducateurs 
qui ont immédiatement cherché 
à développer d’autres qualités 
que mon physique, se souvient 
l’intéressé. J’ai appris à faire des 
passes, jouer des ‘deux contre un’. 
Cela m’a beaucoup aidé pour la 
suite car j’ai profité de mes atouts 
physiques, mais quand je suis 
tombé face à des adversaires bien 
plus robustes que moi, j’avais 
aussi la palette pour tirer mon 
épingle du jeu». Son grand frère 
Léo l’imitera deux ans plus tard 

en rejoignant le CABBG avec un 
certain Maxime Laforgue, joueur 
de l’Union Cognac-Saint-Jean 
d’Angély et frère cadet de 
Guillaume, l’arrière du SA XV. 
En benjamins deuxième année, 
Lucas rejoint à son tour le club 
phare bordelais avec l’envie d’y 
disputer de plus gros tournois. 
«Mon premier éducateur sous le 
maillot à damiers a été Pierre-
Yves Laforgue, père de 
Guillaume et Maxime. Nous 
avions un duo d’entraîneurs très 
affectueux et protecteur, confie 
le Bordelais. Nous avions une 
belle génération, ce qui nous a 
permis de nous développer en-
core plus vite. Les coaches pou-
vaient être plus exigeants!» 
A ses débuts, Lucas ne se déplace 
pas spécialement au stade voir 
évoluer les équipes fanions pour 
privilégier les moments fami-
liaux, mais il suit les résultats des 
clubs locaux comme le Stade-
Bordelais, le CABBG, le BEC et 
Villenave-d’Ornon.  
Il adore aussi regarder les Crusa-
ders, la franchise néo-zélandaise 
de Super Rugby. «Chaque année, 
j’achetais le nouveau maillot et 
j’adorais les voir jouer à la télévi-
sion, confie le demi d’ouverture. 
Tout cela car j’étais fan, et je le 
suis d’ailleurs encore, de Dan 

Carter. C’était avant tout un All-
Blacks, un joueur complet à tous 
points de vue qui a su s’adapter à 
l’évolution du rugby. Je suis ad-
miratif de son parcours». 
 
De belles victoires  
et une cruelle défaite 
 
Deux éducateurs l’ont particuliè-
rement marqué. «Julien Antonin 
a été la personne qui a suivi mon 
parcours et mon évolution, dé-
taille le buteur. C’est quelqu’un 
qui a beaucoup compté pour moi 
et qui est devenu un ami très 
proche. Puis l’entraîneur du Pôle 
Espoirs de Talence, Vincent 
Manta, qui m’a fait progresser 
tant sur le plan rugby qu’hu-
main. Il a vraiment réussi à cer-
ner la personne que j’étais et m’a 
permis de grandir et mûrir 
comme il fallait». 
Lucas a cependant du mal à trier 
ses meilleurs souvenirs tant son 
palmarès est impressionnant. 
Mais au-delà des sélections na-
tionales et de ses deux Coupe du 
Monde jeune, de la montée en 
Top 14 avec Bayonne ou des titres 
de champion de France avec le 
collège, les minimes du CABBG, 
la sélection Côte d’Argent à 7 ou 
encore celle d’Aquitaine, il pré-
fère mettre en avant un rendez-

vous riche en émotions.  
C’était en 2009: «Une défaite de 
justesse à la fin du temps régle-
mentaire en demi-finale cadet 
contre Toulouse. Nous étions une 
bande de copains et avions le po-
tentiel pour être champion. J’ai 
partagé ça avec mon meilleur 
ami Sébastien Dimitri (NDLR. 
Frère de Nicolas, passé par le SA 
XV en Fédérale 1) et Baptiste Se-
rin. Ça reste un moment qu’on 
n’oublie pas!». 
Cinquième réalisateur de Pro D2 
après 22 journées, Lucas Meret a 
mis le temps pour endosser le 
rôle de buteur et ses responsabi-
lités. «A partir de minimes, j’ai 
commencé à buter par plaisir 
mais ce n’était pas ma qualité 
première, avoue l’ouvreur. On ne 
m’avait jamais trop confié cette 
responsabilité et honnêtement je 
préférais jouer au rugby plutôt 
que de buter. Je pense que j’avais 
des qualités mais je n’étais pas 
assez régulier et efficace... Tout a 
basculé lorsque j’ai vraiment 
commencé à m’y investir avec 
Vincent Etcheto et Julien Peyre-
longue à l’Aviron Bayonnais, avec 
tout un travail de fond et de tech-
nique». 
Le demi-d’ouverture du SA XV a 
pris le temps de se construire et 
cumule aujourd’hui méthode, ré-
gularité et efficacité. Ce ne sera 
pas de trop demain soir à Dax. 

Romain CHABAT

Lucas Méret a choisi le bon modèle

Lucas Méret avec la section sportive du collège de Talence. On aperçoit au second 
plan le «petit» Erwan Nicolas, avec qui il fait désormais équipe au SA XV. Repro CL

Fan de Dan Carter, l’ouvreur du SA XV a effectué toutes ses gammes 
à Bordeaux où il a empilé trophées et sélections chez les jeunes.

Lucas 
Méret  

 
Né le 30/01/1995 
Demi d’ouverture 
2003–2006. Entente  
BEC – Villenave d’Ornon. 
2006–2015. CABBG 
2015–2017. Bayonne 
Depuis 2017. SA XV 
Charente

Perpignan a l’occasion de 
reprendre la tête de la 
Pro D2 à Montauban en 

cas de succès aujourd’hui en 
ouverture de la 23e journée, 
au moins provisoirement 
voire davantage si le leader 
s’inclinait ensuite dimanche à 
Grenoble. 
L’Usap (2e, 73 pts) pointe une 
petite longueur derrière les 
Montalbanais, qui mènent la 
danse depuis début décembre. 
Les Catalans ont eux occupé 
la première place lors des 
deux premières journées et 
s’en sont rapprochés grâce à la 
défaite surprise du leader, à 
domicile contre le relégable 
Carcassonne (13-16), lors de 
sa précédente sortie le 
2 février. 
Un deuxième revers de suite, 
dimanche à Grenoble qui 
vient de rompre sa série noire 
à l’extérieur en s’imposant à 
Vannes (21-20), et les 
Montalbanais (74 pts) 
pourraient même voir revenir 
sur leurs talons Mont-de-
Marsan (3e, 69 pts) dans la 
course aux deux places de 
demi-finalistes. Les Landais 
se déplacent sur la pelouse du 
promu Nevers. 
Si ces deux billets semblent 
désormais inaccessibles, les 
Isérois (4e, 61 pts) doivent 
pour leur part enchaîner pour 
affermir leur place dans le 
wagon des six qualifiés pour 
la phase finale. 
Comme Biarritz (5e, 59 pts) et 
Colomiers (6e, 55 pts), en 
déplacement sur le terrain des 
deux derniers, respectivement 
Narbonne et donc 
Carcassonne, regonflé. 
Battu sur le fil par le BO il y a 
dix jours dans le derby 
basque, Bayonne (8e, 50 pts) 
doit lui rebondir contre 
Aurillac pour, a minima, 
coller au Top 6. Même 
mission face à Massy pour 
Béziers (7e, 52 pts), après sa 
défaite sur la pelouse de ces 
mêmes Auvergnats. 
Enfin, dans la lutte pour le 
maintien, le premier non 
relégable, Dax (14e, 40 pts), 
cherchera à domicile contre le 
SA XV à garder ses distances 
sur Carcassonne (15e, 35 pts), 
voire se donner de l’air. Mais 
les Angoumoisins ont eux 
aussi besoin de points pour 
sécuriser le maintien au plus 
vite, à l’attaque d’un bloc de 
six matches qui les verra se 
déplacer quatre fois.

Pro D2
L’USAP peut 
prendre  
les devants

Pro D2 

Perpignan - Vannes . . . . . . . . . ce soir 20h45 C+ Sport  
Bayonne - Aurillac . . . . . . . . . . . . . . . . . .  demain 20h  
Béziers - Massy . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  demain 20h  
Carcassonne - Colomiers . . . . . . . . . . . .  demain 20h-  
Dax - Angoulême . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  demain 20h  
Nevers - Mont-de-Marsan . . . . . . . . . . . . .  demain 20h  
Narbonne - Biarritz . . . . . .  demain 20h30 Eurosport 2  
Grenoble - Montauban .  dimanche 14h15 Eurosport 2 
CLASSEMENT Pts J G N P p c Dif Bonus 
1 Montauban 74 22 17 1 4 491 362 129 4 
2 Perpignan 73 22 15 1 6 677 439 238 11 
3 Mont-de-Marsan 69 22 14 0 8 602 370 232 13 
4 Grenoble 61 22 14 0 8 564 529 35 5 
5 Biarritz 59 22 13 0 9 544 460 84 7 
6 Colomiers 55 22 11 1 10 469 470 -1 9 
7 Béziers 52 22 12 0 10 474 507 -33 4 
8 Bayonne 50 22 10 1 11 547 572 -25 8 
9 Angoulême 47 22 10 1 11 437 473 -36 5 
10 Aurillac 43 22 9 1 12 456 482 -26 5 
11 Nevers 42 22 9 0 13 403 421 -18 6 
12 Vannes 42 22 8 0 14 485 557 -72 10 
13 Massy 41 22 9 0 13 433 472 -39 5 
14 Dax 40 22 8 1 13 446 546 -100 6 
15 Carcassonne 35 22 7 0 15 383 501 -118 7 
16 Narbonne 29 22 6 1 15 360 610 -250 3


